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Félicitations! 
 
Ils ont vu défiler des directeurs, des règlements et des générations d’étudiants: trois 
enseignants de l’Ecole supérieure de droguerie célèbrent cette année leurs 20 ans, et 
même 30 ans, d’engagement au service de l’établissement de Neuchâtel. 

  
 
 
Karl B. Krienbühl 
 

  
Fête: ses 20 ans au service de l’ESD en août 
Age: 51 ans 
Fonction: enseignant, membre de la direction de 
l’école, vice-recteur 
Branches: chimie et biochimie 
Famille: marié et père de deux enfants adultes 
Surnom donné par les étudiants: Krieni, Papa Mol(l) 
 
En quoi votre enseignement s ’est- i l  modi f ié  
au cours de toutes ces années ?   
Hormis les changements concernant la matière sco-
laire, c’est surtout le système d’examen qui s’est 
radicalement modifié depuis que nous avons le statut 
d’Ecole supérieure. Autrefois, il y avait un grand 
examen après une année et demie: les élèves de-
vaient tout donner pendant trois semaines. Au-
jourd’hui, les notes comptent dès le premier semes-
tre. Cela provoque parfois quelques tensions.    
 
Quel le  a été  votre expérience la  plus inat-
tendue avec les étud iants?  
C’était quelques jours avant Noël, l’alarme incendie 
s’est inutilement enclenchée alors que je présentais 
une expérience. Les avertisseurs d’incendie étaient 
nouveaux et l’organisation pas encore complètement 
au point, alors les pompiers ont débarqué à l’école 
malgré l’annulation de l’alarme.    
 
Où puisez-vous l ’énergie pour fa i re face au  
quotidien de l ’ESD?   
J’essaie de garder un bon équilibre grâce au sport. 
Mes activités préférées sont le vélo, le jogging et la 
randonnée en montagne en été et le ski et la nata-
tion en hiver. Je chante aussi dans un grand chœur. 
Et je me détends aussi en faisant un peu de jardi-
nage.  

Markus Ruckstuhl 
 

 
A fêté: ses 30 ans à l’ESD en avril 
Age: 57 ans 
Fonction: enseignant 
Branches: pharmacognosie, pathologie, médecines 
naturelles 
Famille: marié, un enfant adulte 
Surnom donné par les étudiants: Rucki 
 
En quoi votre enseignement s ’est- i l  modi f ié  
au cours de toutes ces années ?   
La matière scolaire est traitée de manière plus inten-
sive. Les exigences envers les étudiants sont donc 
plus élevées. 
 
Quel le  a été  votre expérience la  plus inat-
tendue avec les étud iants? 
Je me souviens de deux histoires: le coup des raviolis 
et celui de la Ferrari.    
Le coup des raviolis: dans les années 80, évoquant 
des souvenirs, j’avais dit à mes élèves à quel point je 
me réjouissais de pouvoir manger des raviolis pen-
dant mon école de recrues. Ils m’ont pris au mot: 
durant les trois semaines suivantes, ils m’ont envoyé 
des douzaines de boîtes de ravioli!   
Le coup de la Ferrari: il y a une dizaine d’années, 
Monsieur Mascle, le concierge, est entré dans ma 
salle de classe et a demandé à qui appartenait la 
Ferrari qui était mal garée. Je lui ai répondu qu’il était 
au mauvais endroit puisque personne dans ma classe 
ne roulait en Ferrari. Sur quoi un élève s’est manifes-
té et a révélé que la Ferrari lui appartenait bel et 
bien.  
 
Où puisez-vous l ’énergie pour fa i re face au  
quotidien de l ’ESD?   
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Tout simplement en retrouvant le calme de ma 
maison, car j’habite à l’extérieur de Neuchâtel. J’aime 
aussi bien nager, si possible dans le lac.   
 
Martin Schardt 
 

 
Fête: ses 20 ans à l’ESD en août 
Age: 60 ans 
Fonction: enseignant 
Branches: pharmacologie, nutrition 
Famille: marié, trois enfants adultes 
Surnom donné par les étudiants: -- 
 
En quoi votre enseignement s ’est- i l  modi f ié  
au cours de toutes ces années ?   

La matière scolaire est devenue plus complexe et 
plus professionnelle. Cela représente donc plus de 
travail pour les étudiants, mais aussi pour moi, en 
tant que chargé de cours. Mais je dois admettre que 
les élèves se sont bien adaptés et qu’ils font preuve 
de beaucoup d’engagement. Ainsi, le travail est aussi 
devenu plus intéressant pour moi.    
 
Quel le  a été  votre expérience la  plus inat-
tendue avec les étud iants? 
En cours, j’aime bien utiliser le symbole de la flèche 
pour expliquer les choses. Cela a dû impressionner 
mes élèves car, lors d’une fête de clôture, ils m’ont 
offert un t-shirt avec l’inscription «notre roi des 
flèches».  
 
Où puisez-vous l ’énergie pour fa i re face au  
quotidien de l ’ESD?   
Je me ressource auprès de ma famille, dans la nature 
et avec la musique. Mon instrument favori est le 
violon, mais je n’en joue pas souvent.  
 
 
Fatma Kammer / trad: cs  

 


